
Chère madame, chère Denise 

 

C’est pour moi une très grande joie d’être parmi vous ce dimanche à l’occasion de votre 

anniversaire et avoir ainsi l’opportunité de vous rendre cet hommage. Et, au travers de vous, à 

l’ensemble de la famille Bonnenfant. 

De mes plus lointains souvenirs, je me souviens des halles, et de votre café où nous pouvions 

(avec mes parents et mon frère) venir à pieds depuis le Chatelet. Une autre époque certains 

diront-ils… et pourtant une époque qui a compté pour les Auvergnats de Paris si attachés à leurs 

régions. 

Le plus souvent cette distinction est attribuée à des personnes qui ont eu des responsabilités au 

sein de notre mouvement, mais il est tellement vrai que les épouses ont eu pendant très 

longtemps un investissement important sans en avoir les postes pour autant.   

Elles ont œuvré, comme on dit « dans l’ombre ». Mais sans ces ombres, sans ce bénévolat sans 

faille et de longue haleine, les Auvergnats de Paris et ce qu’ils représentent n’auraient par la 

couleur qu'ils ont aujourd’hui. Alors : 

1. Pour tout ce que vous avez fait pour l’amicalisme, seconder votre mari pendant qu’il 

était président d’amicale puis assister Gérard et Sylvie à faire vivre cette amicale,  

2. Amener vos enfants au folklore. Faire d’eux des fervents folkloristes : Une belle 

pastourelle…, un Cabrettaïre et deux chanteurs talentueux… et ainsi amener vos petits-

enfants également au folklore  

3. Enfin, en tant que femme je suis très heureuse de vous rendre cet hommage, pour vous 

et au travers de vous les très nombreuses femmes qui ont œuvrées ainsi. 

Ainsi, avec Christian NOËL grand chancelier, Thierry BORREL Vice-président, au nom de la Ligue 

Auvergnate et du Massif Central et en présence de votre famille et de vos amis, j’ai l’honneur de 

vous remettre la médaille de GRAND OFFICIER DU MERITE AMICALISTE. 


